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De tout pour tous

Actualité en photos
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Gilles BESMARGIAN
 

Victoriaville

U le, a subi une fracture du

d’origine criminelle.

EE

Photo La Tribune par Gilles Besmargian

n pompier de Victoriaville, Patrick Hou-

deux doigts, dans la nuit de vendredi à
samedi, quand soudainement, alors qu’il arro-
sait un bâtiment afin de la protéger des flam-
mes, un mur de l’Hôtel Central, pourtant dé-
vasté presque complètement par un sinistre le
14 juin dernier, a été soufflé par une explosion

C’est danscette allée qu'a été blessé un pompier de
Victoriaville, en fin de semaine,entre les restes de
l'Hôtel Central détruit par un incendie le 14 juin
dernier etle restaurant Mikonos. L'hommea été
victime d'une explosion d'origine criminelle qui a
soufflé le mur à droite de notre photo.

J Une explosion souffle
les décombres de I’Hotel Central
[1 Un pompier blessé dans l'incident d'origine criminelle

Au momentoù celle-ci s’est produite,le sa-
peur se trouvait dansl’allée entre les restes du
Centralet l’édifice voisin abritant le restaurant
Mikonos. C'est d’ailleurs cet édifice que le jeu-
ne homme de 24 ans arrosait en compagnie

fémur et de d’un collègue.

D'après Luc Morin, l’enquêteur de la Sécu-
rité publique de Victoriaville chargé de faire la
lumière sur le sinistre du 14 juin à l’hôtel du
centre-ville (qualifié de criminel lui aussi), le
feu pour lequel les pompiers ont -été appelés
vers 3 h 40, samedi, a été mis volontairement.

«Rien des restes de l’établissement nous
permettait de croire qu’un autre incendie ris-
quait de se déclarer et encore moins une ex-
plosion. On connaissait les lieux par coeur», a-
t-il précisé.

Champignonde fumée

Lorsqueles sapeurs sont arrivés sur place,

 

Pluie ou souveraineté, le ler
| juillet reste jour de fête à Bury

Martyne GENDREAU
 

Bury

résidants de Bury, une petite municipalité
de 1200 personnes, un événement beau-

coup plus familial qu'en simple rassemble-
ment ayant pour but de fêter le pays.
A chaque année, plusieurs Américains et

Ontariens de souche canadienne se rendent à
Bury pour fêter le Canada, mais surtout pour
renouerdesliens.

C’est le cas, entre autres, de Ian Matheson,
un ex-résidant de Bury parti depuis 1970; à
chaque année, la fin de semaine du ler juillet
est réservé à son anciennelocalité.

«J’ai vécu en Australie, dans les Bermudes
et à Toronto. Malgré toute l’importance
qu’ont pu avoirces villes dans le cadre de mon
travail, rien n’égale l’Estrie et plus précisé-
ment Bury, à chaque année je dois y revenir»,
explique M. Matheson, aujourd’huirésidant de
San Francisco.

Travaillant dans le domaine-de l’achatet la
revente d’industries partout dans lé monde,
l’homme d’affaires ne voit aucun inconvénient
dansles problèmes politiques du Québec.

«Si la majorité désire se séparer, qu’elle le

- L a Féte du Canada est pour la plupart des      
 

lan Matheson David Bennett
fasse, d’autant plus que cette décision sera fai-
te démocratiquement. Pour ce qui est des in-
dustries intéressantes pour nous,elle le reste-
rons toujours, peu importe le statut du
Québec.»

 

Le choix des Québécois

David Bennett, un résidant de Woodstock
en Ontario, partage cette opinion. Pour lui, il
est évident que sa présence au rassemblement
a Bury restera, que le Québec se sépare ou
non.

«Je ne manque jamais cet événement car
celui-ci me permet de retrouver ma famille

ainsi que plusieurs amis d’enfance que je ne
vois que dans le cadre de cet événement», a-t-
il expliqué.

«Une chose est certaine, c’est que les On-
tariens ont surveillé le dernier référendum de
très près. Nous souhaitions que le «non» l’em-
porte. Mais aujourd’hui, la majorité des Onta-
riens se moque bien de savoir si le Québec va
se-séparer ou non, c’est leur choix.»

Un fête dans l’eau!

Bien que les activités y soient toutes aussi
intéressantes les unes des autres, les festivités
entourant la Fête du Canada à Bury ont été
célébrées sous la pluie. Seules 3000 personnes
se sont présentées surle site du parc Memorial
où se déroulait la majeure partie des activités.
«Ça fait deux ans que nos activités tombent à
l’eau à cause de la pluie, les gens n’avaient pas
réellementle goût de se faire mouiller toute la
journée!», explique le président de l’événe-
ment, Bruce Kerr. .

Malgré l’absence de bonne grâce de Mère
Nature, cette fin de semaine aura toutefois été
l’occasion à plusieurs fa-
milles de se retrouver; on
n’a pas besoin de soleil
pourfraterniser.

 

 

 
   fa
fa ichmond

  

 

i vait se dérouler à l’extérieur,

  
  compte tenu de toutes les

du comité organisateur, Daniel Ménard.
s.

 

  

  îie Nature», a t-il ajouté. A5 ;pe

É ; Enraison dela pluie,les jeux etcontours de tout genre
Mqui devaient se dérouler au terrain de balle et à la place
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fête failialeprot
ouvelle forme àRichmo

nc
: àprès de 500 personnes le nombre de gens quiont dé
au cours de ia journée.Une quinzaine d'organismes €

. mouvements à but non: lucratif de la région de Richmond
à cette activité qui-fut présentée pour la pre-

  

A.

ne invitée qui n’était pas‘la bienvenue est venue g-
+B cher la fête familiale, samedi, àRichmond. En effet,
apluie a forcé 'anhulation de plusieurs activitésqui

«La pluié nous a désorganisés et c’ést très décevant
nergies qui ont été déployées

àdans la préparation de cette journée, a signalé

«Par contre, nous avions des activités à l’intérieuret el-
8 se sont bien déroulées malgré tout. L’intention était là

hais une journée de lasorte est toujours à la merci de Da-

ipiscine municipale et le feu de camp qui devait clôturer la

qui sé déroulait à ard.

Raréna a enregistré unbon teux d'achalendage. On évalue 15%

  

 

 

“ ontparticipé ce v
midre foisen trois ans. ©

tiré tout de méme. Le spect

   
Tr a été app

placées a Paréna samedi soir.
le président EE
‘ Formule à revoir

tre autre, sera changée

nes pour l'organisation de cette
des choses qui seront discutées

‘Le souper aux hotdogs-organisé par laMaison des Jeu-
nes a aussi été affecté par la température mais s’en est bien’

acle de l’humoriste Maryvonne
récié des quélques 200 personnes qui se sont”

Sax

=Loin d’être découragéle comité organisateur de cette,
fête pensemodifier la formulelors dela prochaine édition. 1

«La fête n’est pas compromise pour autantet elle re-
viendra sous une autre formule l’an prochain. La date, en-

ur revenir au mois de mai, um:
mois moins chargé que juin et il se |
organismes se substituent au comité Richmond et ses jeu.

! ors de notre prochaine
rencontre qui servira à faire le bilan », a indiqué M. Mé-
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À LA FERME

WERA
Plus de 30 ans de fidèle collaboration ensemble

NOUS CULTIVONS...VOUS RÉCOLTEZ!

...ON CUEILLE NOS |
FRAISES EN FAMILLEENCE

VOUS-MEMES! .
TOUS LES JOURS DE 7 h À 19h
Suggestion: n’oubliez pas vos contenants

 

   

SERVICE RAPIDEETCOURT
OIS _…

FAR ESCOMPTÉ

, SACS

A

CONGELATION

2.5 kilomètres du centre de Lennoxville, direction

Stanstead, jonction des routes 143-147

«% 562-5938 564-8641
cil OO 0060 60 60 60 60 60 60 00 60 50 60

 

   ____Service de traiteur - Méchoul
13, chemin North Hill Gould

Sur reservation =1-819-877-3412
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les flammes provenant du mur extérieur du
Central menaçaient de se propager au bâti-
mentvoisin.

«Je n’ai pas entendu l'explosion, mais j'ai
vu comme un champignon de fumée noire au-
dessusdes débris lorsqu'elle s’est produite. On
venait à peine d'ouvrir les jets lorsque le mur
s’est effondré», déclare pour sa part le capitai-
ne aux incendies Lionel Boislard

Si ses hommes ont mis moins d’une heure
à circonscrire l'élément destructeur, ils sont
toutefois demeurés sur la scène de l’incendie
jusqu’en début d'après-midi, samedi, le temps
de jeter par terre ce qui demeurait «debout»
pour rassembler le tout à l’aide d’une pelle
mécanique et de permettre à un expert en si-
nistres d’examinerles lieux.

Une partie du centre-ville a été fermé à
toute circulation pendant une douzaine d’heu-
res.

 

Imacom-Daguerre par Martin Bluche
L'Unifolié était de rigueur, en fin de semaine, à Bury. Sur ce balcon,
il fait bon ménageavec l’Union Jack et quelques fleurs...
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Photo La Tribune por Martyne Gendreau
Les pompiers s'en sont donné à coeur joie dans une compétition amicale. Habituésà l’eau,
lo pluie ne semblait pas les déranger.
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De tout pour tous

 

 

  

L’Omnium de CLÉMENT NAULT,
maire de Bromptonville, à réuni 160 par-
ticipants par une journée idéale vendredi
dernier au Club de golf de Sherbrooke.
«Cette fois la température a été très clé-
mente...», de dire le maire Nault en insis-
tant sur la présence du soleil et en rappe-
lant la tempéte du 12 juin qui a causé de
sérieux dégâts à Bromptonville et ailleurs
dansla région.

-0-

Le président du comité organisateur
du tournoi, RAYMOND SAINT-CYR,
n’avait que des éloges pour les membres
de son comité, soit les BERNARD
GUAY, RICHARD HAMEL, MICHEL
LANDRY, RENE VIBOUX, STÉPHA-
NE REYNOLDS et NANCY AUCLAIR.
Le président a aussi insisté sur l’appui
d’une foule de collaborateurs et de com-
manditaires.

0

Parlant de RAYMOND SAINT-CYR,
il est un excellent golfeur. Son équipe,
qui était complétée par le délégué régio-
nal et député de Johnson CLAUDE
BOUCHERle président et éditeur de La
Tribune RAYMOND TARDIF et LOUIS
SABOURIN, nouveau directeur à l’usine
Kruger de Bromptonville, a terminé à
+1. Tout un exploit pour le capitaine
Cyr qui a sauvé son équipe toute la jour-
née notamment avec des roulés de 35
pieds au 9e trou et de 18 pieds au 12e
trou. .

-0-

LOUIS SABOURIN, heureux de re-
venir à Bromptonville, n’hésite pas à se
servir des arbres pour placer sa belle à
quelques pieds de la coupe... CLAUDE
BOUCHER a vu ses coéquipiers choisir
sa balle à quelques occasions. Monsieur
le délégué régional soutient qu’il a le ta-
lent pour jouer au golf mais qu’il ne pra-
tique pas assez... :

-0-

L'équipe championne a été celle de
Covipro, composée de PAUL PROULX,
ÉRIC GAUTHIER, YVAN JOLIN et
GASTON LEROUX, qui ont présenté

    

   
  

L’Omnium Clément Nault,agp
une féte réussie et ensoleillee!

Ii
1 consommateurs
Sgarantis chaquejour¢

EEE

 

une fiche de -10. Oui, oui, M. Leroux est
bien le député du Bloc québécois dans le
comté de Richmond-Wolfe. Faut croire
qu’il a le talent pour jouer au golf et qu’il
prend le temps de pratiquer...

L'équipe championne a gagné le tro-
phée Richard «Taoui» Faucher qui veut
perpétuer la mémoire de cette personna-
lité qui était très appréciée à Brompton-
ville. Son épouse LINDAet ses fils NI-
CHOLAS et JONATHAN ont fait la
présentation. 0

Uneautre équipe a attiré l’attention,
soit celle des NAULT formée par LU-
CIEN NAULT, LUC NAULT, AURÈLE
NAULT et RÉAL NAULTà qui le maire
Clément Nault a demandé le silence à
plusieurs reprises lors des présentations
avantle souper. 0

GILLES BLAIS, MICHEL
BLOUIN, AUDETTE DUTIL et DANY
LACHANCE ont représenté la Chambre
de commerce de la région sherbrookoise.

-0-

Il y a eu une présentation spéciale a
la direction de la compagnie SOESCA,
une entreprise de Bromptonville qui
vient d’obtenir le certificat ISO 9002. Le.
maire Clément Nault a rendu un bel
hommage à son président VALERE RO-
DRIGUEZ qui, à son tour, a souligné
l’effort de ses principaux collaborateurs
RÉAL BRUNEAU, MARIO RICHER,
ANDRÉ BEAUCHER, MOUSTAPHA
KESSAL et ROEL LANGEVELD.

-0-

Le quatuor de Champagne Auto
était formé de GEORGES CHAMPA-
GNE, BENOIT LAPIERRE, CLAUDE
GIROUX et YVES BONSANT. Le
joyeux groupe s’est amusé tout en si-
gnant une belle performance.

-0-

RAYMOND BERNIER a gagné une
télévision donnée par LOUISE BOIS-
VERT, directrice générale de Télé 7.
Raymond a été rassuré, Sa nouvelle télé

   

  
   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                  

 

  

  

peut quand même capter tous les pos-
tes...

-0- '

La Caisse populaire de Bromptonvil-
le est fidèle à la tradition de l’Omnium
Clément Nault et les MAURICE
ÉMOND, GILLES GRANDMONT,
GILLES LEMAY et JEAN-PIERRE
ROYétaient de la compétition.

-0-

ALAIN LAMOUREUX, représentant
publicitaire à LA TRIBUNE, connaît
Bromptonville par coeuretil a eu l’occa-
sion d’échanger avec une foule de gens
tout en réussissant quelques bons coups
sur le parcours...

-0-
Le maire de Sherbrooke JEAN PER-

RAULTet le maire de Saint-Elie d’Or-
ford RICHARD GINGRASontfait équi-
pe avec JEAN ROY et BERTRAND
PROULX de Morin, Roy et Associés. Le
quatuor a excellé avec une fiche de-3.

-0-

D’autres maires étaient aussi pré-
sents, soit GEORGES EMOND de
Deauville, GERALD BOUDREAU de
Waterville, CLAUDE BELHUMEUR du
Canton de Brompton, FRANCIS GA-
GNON de Fleurimont, BERTRAND DE-
LISLE de Rock Forest, BERTRAND
PROULX de Maricourt et DAVID DES-
MARAIS du Canton de Valcourt. Le
maire de Lennoxville DAVID PRICE de-
vait participer au tournoi mais il a dû
s’absenter pour desraisons de santé.

-0-

La compagnie Kruger comptait une
vingtaine de représentants au tournoi.
Parmi eux, les ANDRÉ PEDNEAULT,
BERNARD ROUTHIER, FRANÇOIS
JOBIN et PIERRE SÉGUIN ont bien
apprécié leur journée.

-0-
Le commissaire PIERRE DAGE-

NAIS de la SDERS(Société de dévelop-
pement économique de la région sher-
brookoise) s’est fait un devoir d'assister
au souper. Il a échangé avec de nom-
breux intervenants. .

-0-
LYANE NAULT, l’épouse du maire

Nault, a remis une gerbe de fleurs à MI-
CHELINE LAROUCHE,la conjointe de
Claude Boucher qui agissait comme pré-
sident d’honneur du tournoi.

_564-5450

Des mauvaises langues laissent en-
tendre que LESLIE DONAHUE,
d’Opti-Centre, aurait fait épaissir ses
verres de contact dans le cadre de son
40e anniversaire. Le nouveau quadra-
génaire admet d’ailleurs difficilement
le fait d’avoir franchi le cap de la qua-
rantaine.

-0-

Même après avoir remplacé le mo-
teur de son embarcation, CHARLES
VERDOnese retroue pas encore pre-
miersurla ligne de vitesse. On dit qu’il
vit en été la mêmesituation qu’avec sa
motoneige l’hiver.

-0-

ROBERT BOB PROVOST a fina-
lementsorti sa Harley de la poussière.
Mais commeil ne compte passes heu-
res au boulot chez Estrie-Marine, il lui
reste peu de temps pourse ballader.

  

  

 

eauEE
DÉMARREUR À DISTANCE    

JEAN MATHIEU a été nomméchef
intérimaire des sapeurs de Deauville de-
puis le départ de l’ex-chef, RICHARD
GOULET, qui a décidé de s’établir et @
partir en affaires dans la région du lac §
Aylmer. JACQUES GREGOIRE a quant §
à lui été nommé directeur adjoint, de fa-
çon intérimaire.

-0-

Le tournoi de balle des sapeurs vo-

lontaires ainsi que de la Maison des jeu-
nes de Deauville se déroulera du 22 au
25 août au parc municipal de l’endroit: M
on y attend quelque 250 participants. On
peut s’y inscrire en composant le |
864-9409 avant la fin de juillet. Les pro-
fits seront versés principalement aux sa- M
peurs de Deauville pourla mise sur pied 3
de leur unité de sauvetage marine.

-0-
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   GOLF bénéfice

CARITASs 828

neuf millehuit centvingt-hui

Succes du Tournoi
Le récent tournoi de golf de Caritas s’est avéré un beau succes et le président d’honneur
de la 8e édition, Claude Villemaire (à droite), copropriétaire du Service de l’Estrie, a
remis à lo suite de cette activité de financement un chèque de 9828 $ à l’abbée Desève
Cormier. Le tournoi s’est tenu à Milby avec la participation de 164 golfeurs et de plu-

Le 27 juin 1996

Piesutenst +ts

Caritas   
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du 22 déc. au 20 janv.
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du 22 juin au 22 juillet

 

 

Votre optimisme prévaut. Visez droit au but. La
mesure déborde. Vous prenez des dispositions
rationnelles. Le temps est un bon atout. Le vie à
vraiment ses bons côtés. Vous êtes maître des cir-
constances.

Verseau
Vous changez de ligne de conduite. Votre volon-

té tient bon. Vous arrivez au bon moment. On vous
réserve une surprise. Une de perdue, deux de re-

trouvées. Une parole vous réchauffe le coeur. Votre
pensée valoin. Les circonstances vous favorisent.

oi¢Lon du 20 fév. au 20 mars

fi faut reprendre le temps perdu. Un conseil ast
approprié. On accepte votre parole. On s'agite au-
tour de vous. Na risquez pas de vous casser les ai-
les. Soyez plus pratique. Une personne a besoin de
vous. Votre Instinct vous rassure. On vous appelle.

du 21 janv. au 19 fév.

( Belin ) du 21 mars au 20 avril

Vous prenez un engagement. Les attractions ne
sont pas toujours les mêmes. À vous de profiter
d'une chance qui se présente. Vous apprenez des
choses ravissantes. La solitude vous pège. Vous
obtenez une faveur.

aUtCAU du 21 avril au 20 mai

Vous savez attirer l'autre sexe. Vos souvenirs
sont précis. Vous manifestez une prédilection. Tout
ne se dit pas au téléphone. Chacun pour soi, et tout
va bien. Des amis sincères vous entourant. Vous
pouvez vous soumettre volontiers.

CGemeaux”)
Les relations sociales ont des exigences. Vous

savez réussir vos opérations. Une vieille connais-
sance arrive. Tout porte à l'admiration chez vous.
Yous connaissez vos responsabilités. Rumeur non
ondée.

du 21 mai au 21 juin

Parfois Il faut commencer par le fin. N'ébruitez
-pas trop votre ambition. L'autre sexe est bien sen-
sible. Une annonce vous réjouit. Les mouches ne
mangent pas de fiel. Votre franchise éclate au
grand jour. On vous veut du bien.

; du 23 juillet au 23 aoûtCT Lioa
lt est facile de nier. On vous laisse toute la latitu-

de voulue. Impossible de tromper le coeur. Un es-
poir se concrétise. Evénement d'importance. Une
étincelle change les choses. Vous rencontrez un ca-
ractére désagréable.

Ureuge
Faites la sourde oreille aux cancans. Un être

vous agsce. Restez ferme dans vos idées. Désap-
pointement passager. Il y a de l'inquiétude dans
l'air. l{ survient de nouvelles péripéties, Un voyage
vous tente. Vous avez une penséefort optimiste,

du 24 soût au 22 sept.

Balanc¢ du 23 sept. su 23 oct.

Vous donnez un bel exemple. Un projet est
accepté. On cherche à vous convaincre. Vous vous
laissez entraîner. Beaucoup de gens s'agitent. Un
arrangement vous séduit. Une rencontre ne se fait
pas attendre. Vous plaisez énormément.

CSiawpion)
Certains aspects vous transfigurent. Le devoir

avant tout. Vous ratez une belie occasion. L'at-
mosphère change. Surveillez tout. Vous avez un
godt particulier. On pense souvent à vous. Nou-
veau contact. !! y a matière à réflexion.

(Sepitteire ) ov 23 nov. au 21 ae.
Vous faites preuve de sagesse. Une figure vousintrigue. Vous avez des gestes sensés. Des motsont diverses significations. Vous avez beaucoup de

ressources. Un souci est dissipé. Vous vous débar-
rassez d'un fardeau.

du 24 oct. au 22 nov.    =
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Photos et mots
Quatre
générations
Mme Clara Rouleau-Per-
reault, qui célébrera son
89e anniversaire le 14 juil-
let prochain, pose fièrement
avec la dernière-née dela
quatrième génération, Lau-
rence Pépin, âgée de deux
mois et demi. Debout, on
aperçoit la mère de la peti-
te Laurence, Caroline Ber-
geron,et la grand-mère,
Paulette Perreault-Berge-
ton.

 

 

 

 

   
 

Grandprix du design
Dansle cadre du Grand prix Téléboutique Bell du design, sousle
theme du bureau à domicile. le prix du jury a été octroyé à André
Laurent pourson poste de travail «Prima-Boa»(voir photo). Une
bourse de 2500 $ acompagnait ce prix. Le public a choisi le bureau
escamotable de Jean-Pierre Sergerie et André Cardinal. Le jury a ac-
cordé une mention à Claude Marchand:

Un bon souvenir
Téléphoto par Claude Croisetière

Les classes sont terminées, mais celles et ceux qui y ont assisté gar-
deront sûrement un hon souvenir du Show des écoles privées au
Vieux Clocher de Magog,sur lo fin del’année scolaire. Le Collège du
Mont Ste-Anne avaitses représentants. À l'avant, Tommy Poulain,
David Bilodeau, Isabeau Bergeron et Louis-James Verville; à l’arriè-
re, Christian Lemay et Sébastien Tessier.

Bénévoles honorés à Omerville

Photo Lo Tribune, Gilles Dallaire
Omenville a pris prétexte de la Semaine de la municipalité pour ren-
dre hommage à ses bénévoles. Le titre de bénévole

de

l’année dans
le domaine communautaire a été décerné à M. René Laroche qui a
consacré de très nombreuses heures au baseball mineur. Un cudeau-
souvenir a été remis à M. Laroche par Mme Lyne Maillé, responsable
municipale desactivités à caractère récréatif et culturel, et parle
maire, M. Sylvain Roy.

Photo La Tribune, Gilles Dallaire
Le titre de bénévole de l’année dansle secteur municipal @ Omervil-
le est allé à M. Yvon Lamontagne, à qui MmeLine Mai lé, responsa-
ble municipale desactivités récréatives et culturelles, et le maire, M.
Sylvain Roy, ont remis un cadeau-souvenir.
 

Action Handicap Estrie
2e

Action Hadicap Estrie a égalementreconnules efforts de la Pizzeria
Demers, à Sherbrooke. Dansl’ordre habituel, Mme Marcella Van-
den-Abeele,vice-présidente d'AHE, M. Serge Lemieux, co-propriétoi-
re et M. Réjean Rouleau, président d’AHE,

  
   
  

  

   

Général

Karadzic tente de
déjouerles pressions
internationales
 

Sarajevo (Reuter)

Radovan Karadzic, a transféré tous
ses pouvoirs à sa vice-présidente,

Biljana Plavsic, mais conserve son man-
dat en dépit des pressions internationa-
les exigeant sa démission.

MmePlavsic a réagi, hier, à une dé-
claration du médiateur international en
ex-Yougoslavie Carl Bildt qui annon-
çait plus tôt dans la journée le rempla-
cement de Karadzic par Plavsic «dans
ses fonctions présidentielles».

«Le président serbo-bosniaque reste
le Dr Radovan Karadzic et je suis la vi-
ce-présidente. (Son) remplacement
n’est envisageable qu’en cas d’élection
libre et en aucune autre manière», a dé-
claré Plavsic.

Elle a indiqué que Karadzic reste-
rait président jusqu’au 14 septembre,
date à laquelle des élections devraient
désigner des institutions démocratiques
dansles entités serbes et croato-musul-
manes de Bosnie.

Cette manoeuvre du dirigeant ser-
be, inculpé pour crimes de guerre parle
Tribunal pénal international (TPI) de
La Haye, ne répond pas plus aux exi-
gences des gouvernements internatio-
naux qu’à celles de l’accord de paix de
Dayton.

Ce dernier prévoit en effet que les
criminels de guerre présumés abandon-
nent toute fonction publique ou politi-
que et se présentent devant le TPI pour
être jugés.

Le G7 réuni samedi à Lyon a mena-
cé l’entité serbe de Bosnie de sanctions
si Karadzic ne démissionnait pas immé-
diatement.

Pour le porte-parole de Carl Bildt,
Colum Murphy, fos Serbes jouent un
double jeu.

«Les dirigeants serbo-bosniaques
jouent un double jeu qui ne peut que
tourner à leur détriment et à celui du
peuple serbo-bosniaque», a-t-il estimé.

Il a précisé que Bildt avait reçu des

L e «président» des Serbes de Bosnie,

  
«garanties explici-
tes» contraires aux
déclarations de
Plavsic.

«Si M. Karadzic
dit une chose aux
gens de Pale et
une autre à la
communauté in-
ternationale,’ alors
cette contradiction
est des plus graves
et le haut repré-
sentant (Bildt) de-
vra y répondre

Sy dans les jours pro-
Le leader des Serbes, chains», a poursui-
Radovan Karadzic vi Murphy.

«On ne peut pas se jouer indéfini-
ment de la communauté internationale
de manière aussi légère», a conclu ce
dernier.

L’adjoint de Bildt, Michael Steiner,
à quantà lui affirmé à Mostar qu’il ne
se Satisferait pas de ce petit jeu: «Ce
que nous voulons est qu’il démissionne
de toute fonction publique».

Hier matin, Bildt avait déclaré:
«Une déclaration officielle de la Repu-
blika Srpska selon laquelle M. Karadzic
est remplacé en tant que personnefai-
sant fonction de président par Mme
Biljana Plavsic m’a été remise.

«Le document porte la signature et
le cachet de M. Karadzic. Il prend effet
légalement aujourd’hui (dimanche 30
juin). Il n’y a aucune condition d’aucu-
ne sorte attachée à ce remplacement.»

Pour des responsables occidentaux
à Sarajevo, Bildt a tout simplement été
manipulé par Karadzic.

Les Etats-Unis ont réagi à ces dé-
clarations, avouant ignorer si Karadzic
a démissionné ou non. «Nous avons vu
les mêmes communiqués quesvous», a
déclaré un porte-parole de la Maison-
Blanche. «Nous ne savons pas avec cer-
titude quel est son statut.»

Mais Washington est toujours déci-
dé à obtenir son départ.

 

Un vice-président
pour suppléerEltsine?
 

Moscou (AP)

e général Alexandre Lebed, qui
L s’est rallié à Boris Eltsine pour le

second tour de la présidentielle, a
estimé samedi soir que le poste de vice-
président devait être rétabli en Russie,
une proposition qui coïncide avec de
nouvelles rumeurs sur l’état de santé du
‘présidentsortant.

Le général Lebed a ajouté qu’il se
verrait bien occuper ce poste. «Une
personne avec d'importants pouvoirs
constitutionnels accordés par les autori-
tés devrait couvrir ce champdetravail»,
a-t-il déclaré à la télévision russe. Il
n’aimerait pas être premier ministre
dans un nouveau gouvernement Eltsi-
ne. «Le poste est économique, et moije
suis un homme d’action. De plus, dans
esprit des gens, le nom de Lebed et le
poste de premier ministre ne vont pas

ALLE

ensemble. Lebed vice-président, si.»
Le général a la retraite a expliqué

que la situation dans le pays, notam-
ment la nécessité de résoudre le conflit
tchétchène, justifiait la présence d’un
deuxième homme aux commandes.

Alexandre Lebed, arrivé troisième
du premier tour, a été nommé par Boris
Eltsine chef de son Conseil de sécurité
en échange de son talliement.

Si le poste de vice-présidentétait ré-
tabli, c’est probablement son titulaire
qui prendrait les rênes du pouvoir dans
l'hypothèse d’une incapacité du prési-
dent. Actuellement, en cas de vacance
de la présidence, personne ne succède
automatiquement au président, mais
une nouvelle élection est organisée.

Les rumeurs sur l’état de santé de
Boris Eltsine ont repris après que le
résident russe ait été contrait d’annu-
er toutesses apparitions publiques de-
puis jeudi, officiellement en raison de
maux degorge.

 

e e , r i

Une tribu inconnue découverte en Indonésie
Jakarta (Reuter) — Des membres d’une mystérieuse tribu d’hommes a la peau

blanche ont été aperçus pour la première fois le mois dernier dans la province
d’Irian Jaya, en Indonésie, rapportait hier l’agence Antara.

Uninstituteur de Bintuni, au sud de la péninsule de la Tête d’Oiseau, une ré-
gion peu explorée de I'Irian Jaya, a précisé que desvillageois avaient vu de grands
hommesblancs chercher du bois dans la jungle en compagnie de perroquets appri-
Voisés.

Les inconnus ont apparemment dressé les oiseaux à leur signaler la présence
d'étrangers et, à la moindrealerte,ils disparaissent dansla jungle.

Les autorités indonésiennes s’efforcent de vérifier ces informations mais la ré-
gion estdifficilement accessible, explique Antara.

La plupart des habitants de I'Irian Jaya sont de petite taille et ont la peau fon-
cée, tout commela population de la Papouasie-Nouvelle-Guinée voisine. Les cher-
cheurs confirment cependant qu’il existe dans la région des hommesvivant encore à
l’âge de pierre. .

John Major aurait été un amant merveilleux
Londres (Reuter) — À en croire le Sunday Express, le jeune John Major aurait

été un «amant merveilleux» qui avait pourparticularité de ne jamais mettre de pyja-
ma aulit.

Le journal dominical britannique a retrouvé latrace d’une ancienne enseignan-
te, Jean Kierans, aujourd’hui âgée de 66 ans, qui aurait eu une liaison avec le futur
premier ministre dans les années 60.

«Notre liaison, qui a duré cinq ans, fut des plus valorisantes, pleine de passion.
Johnétait tout simplement merveilleux au lit», raconte-t-elle dans un entretien pu-
blié ce week-end.

À l’époque,le futur premier ministre était célibataire et avait 13 ans de moins
que sa maîtresse, qui était divorcée.

John Major, dépeint par ses compatriotes commeplutôt terne ct sans charisme,
a depuis épousé Norma. Le couple a deux enfants.

Ce qui n’empêche pas Jean Kierans, qui s’occupe d’une pension de famille à
Boulogne, en France, d’envoyer chaque année une carte de Noël à son ex-«swee-
theart».

10 000 Amazoniens chassés par les eaux
Caracas (Reuter) — La crue du fleuve Orénoque, dans le sud du Venezuela, a

chasséplus de 10 000 indiens amazonienset inondéde vastes portions de la provin-
ce d’Amazonas,a annoncé samedi la Défensecivile.

Le gouvernement fédéral de Caracas a décidé l’envoi de 1500 kg de médica-
ments et de 5000 kg d’aide alimentaire à la demande du gouverneur de la province
isolée.

L’état d'urgence a été décrété vendredi dans la région. À certains endroits,
l’Orénoque a dépassé de trois mètres sa cote normale. Provoquée par deux semai-
nes de pluies incessantes, la crue a inondé plus de 4000 hectares de terres cultivées

-

parles indiens Yanomanis et Yekuanas.
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Défi sur roues des tuniques rouges
Imacom-Daguerre, Martin Blache

Commeprévu, les membres du «Défi sur roves des tuniques
rouges»étaient au poste de la GRC samedi matin pour recueil-
lir les messages de santé qu'ils trimballeront jusqu'à Saint .
John, Terre-Neuve, eux qui sontpartis de Victoria, en Colombie- ‘
Britannique le 3 mai dernier. Surla photo,les gendarmes Pier-
re Nadeau, Marc Angers, Pierre Giguère et Jean Bonneau po-
sent pourla postérité lors de leur passage dns les Cantons de
Est.

   

   
Centre sur I'ardoise

Photo La Tribune par Guy Marchand
Le Centre d'interprétation de V'ardoise de Kingsbury a procédé a
l'ouverture officielle de sa saison en présence du député de
Richmond-Wolfe, M. Gaston Leroux. Celui-ci à eu droit à une
démonstration sur la façon de couperl’ardoise parle président
du Centre, M. Pierre Bail sousles yeux du directeur-général de
l'association touristique de l’Estrie Alain Laroucheet du guide-
animateur du Centre Frédéric Blouin.

 

De la grande visite
Photo La Tribune, Daniel Forgues

La Ville de Sherbrooke avait de la grande visite en fin de se-
nine alors qu'une délégation d'une centaine de personnes des

États-Unis, du Canada et même del'Angleterre, représentantla
Société des salles historiques,visitant le Granada surla rue
Wellington nord, tertains jugeant quecette salle était le plus
bel exemple historique de toutesles salles du genre au Cana-
da. Sur la photo, dansl'ordre, le président du comité de déve-
loppementdu centre-ville, Jean-Pierre Bertrand, la responsable
au Québec de lu Société des salles historiques, Janet MacKin-
non, puis Barry Took, d'Angleterre, le maire Jean Perrault et le
président américain de l’organisme, Thomas Dub DuBuque.

   
A x

Fête du Canada à Bury
Imacom-Daguerre, par Martin Blache

Commele veutla tradition,le village de Bury avait pris ses airs
de fête pour souligner la Fête du Canada en fin de semaine. .
Parmiles activités les plus populaires auprès des jeunes: jeux
d'adresse et maquillages, commecelui que Tracy Legault a pu
confectionnersurle visage de Jonathan Harrison.

 

 

 

Une foule nombreuse est venue marquerles festivités entourant
la Fête du Canada à Bury où depuis plusieurs décennies on cé-
lèbre cette Journée nationale. Parmila foule defidèles visi-
teurs, on notait la présence de Lily Swallow, Ponsy Macleod et
Dorothy Berwick. Les trois dames exhibent ici les précieux bibe-
lots qu’elles ont rapportés à la maison au terme de la journée.

© mm he—  
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  LA RETRAITE POSITIVE

En quittant le champ de la vie active de salarié, n'est-il pas normal de ressentir le vif désir de faire profi-
ter les autres de ses connaissances, de son expérience et peut-être de sa sagesse?

La réalisation de ce désir assure aux personnes non seulement une occupation, mais aussi la satisfaction

de faire quelque chose pourla société une fois sa vie de travail rémunéré terminée.
Tout retraité a acquis des connaissances et des capacitésqui peuvent largement contribuer au bien-être

de la collectivité. ’
Une contribution de soi a souvent beaucoup plus de valeur que les dons d'argent.
Le retraité trouvera partout dans sa communauté une façon constructive de contribuer au progrès de la.

société; c’est là une tâche passionnante et agréable.
Uneretraite positive c’est quoi? C’est ne pas abandonner ses activités et ses goûts, mais simplement mo-

difier l’ordre d'importance et de valeur des diverses tâches de notre vie quotidienne. La retraite, c’est l’occasion
d’apprendre, de découvrir, de vivre une existence nouvelle, ce doit être une aventure passionnante de vie fécon-
de et de participation active.

Lorsque quelqu’un ose dire «dans votre temps vous autres» la réponse doit être «notre temps, c’est au-
jourd’hui comme tout le monde», ce n’est pas d’avoir connu d’autres époques quifait que le retraité est resté
bloqué là…

Chacun a des qualités et des aptitudes qu’il lui est possible de faire valoir à la retraite. Une occupation
doit être stimulante pour l'esprit et un conditionnement physique pour prolonger le plus longtemps possible le
bon fonctionnementde toutes les facultés et pour rendre plus agréable le pélerinage terrestre.

Je ne crois pas à une règle générale pour tous, mais chacun peut adapter sa manière, selon ses talents et
ses connaissances y compris ses aspirations, sa contribution sociale.

La retraite n’est qu’un autre mode d’existence acti-

ve, c’est une place différente dans l’ordre social.

Une retraite active maintient notre capacité per-
sonnelle d’utilité, de réalisation et satisfait le besoin
permanent de dignité.

L'activité, besoin fondamental de l’homme, est es-
4 sentiele aux retraités. Il faut toutefois choisir des occu-

pations utiles et adaptées à ses possibilités.
La retraite positive, c’est refuser de devenir une

donnée statistique, un membre anonyme de la catégo-
rie «personnes âgées», le succès professionnel et la
réussite sociale lui ayant permis un rayonnement qui
fait que sa valeur personnelle demeure nécessaire.

“DIÉTÉTISTE/NUTRITIONNISTE
“(Visiteà domicile

: Dans une société en constante mutation, la retraite

| peut être plus hâtive, les retraitées et retraités plus
xd 1 scolarisés, donc l’éventail des activités sera plus vaste

pour permettre à tous de trouver une place utile.

 

 

 

À chacunde choisir ses besoins et ses possibilités.

L'important est de ne pas s’ennuyer et surtout ne
pas devenir ennuyant.

C’est agréable d’être important mais plus impor-
tant d’être agréable.

L’A.R.G.Q. a donc une mission, celle d'aider ses
membres à s'épanouir dans cette réalité sociale, «la re-
traite».

Gérard Bessette
Association des retraité(e) du

Gouvernement du Québec   
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régulières PENRENNESAE
hommes, femmes, enfants I€ MONASTÈRE

C'EST RASSURANT!
PARCE QU'ON VOUS OFFRE:

* Infirmières 7 jours/semaine

 

 

De marques populaires:

 

Rohde Mervyn Adams
Romika Ted Lapidus
Contoura Salamander * Préposées 24 heures/jour

Kumfs Clark * 2 choix de menus à chaque repas

» Cafétéria 24 heures
   La référence en Estrie Salle de bain complète

dans chaque chambre

(EAVICE ÜrTHoPEDIQUE $ MERBROOKE . » Messe a tous les jours

600, rue King Est

     

    

   

 

    

Sherbrooke (Québec) * Des activités variées

J1G 1B8 » Câble de télévision - Intercom 4

(A Nous sommesinscrits sous «Appareils 871 ,rue Ontario , A
orthopédiques» dans les pages jaunes. BFe ES 2062 Sherbrooke 25

LES
RESIDENCES

MANOIR SHERBROOKE * Pour vousaider à maintenir votre autonomie
à domicile.

» Personnel compétentet dynamique.
R a «, ’ , ° . ° .

oxë La ou la sécurité fait partie de nos priorités... compagnie.
. gery ce adapté, 7/7 jours, 24/24 heures.

266-3351 564-0983

(AAAog

Ae LES RÉSIDENCESSOLEIL EYXLTcn

* Infirmières, auxiliaires familiales, dames de

* Évaluation gratuite.
Retraités et pré-retraités. Venez découvrir vous aussi la ;

Service PersonnAide Enr.

 

Mi Parents et amis se sont récem-

   
vraie vie… Une vie familiale active et animée à votre goût. Tél. : 819 868-0487
Une vie de rêve. Depuis 1991

20003

© Système de caméras e Comité de pastorale
® Coiffeuse ® Service d’aide et d’assistance sur demande
® Salle d’artisanat e Dépanneur
® Salle de jeux ® Bibliothèque HN ‘
® Messe, chorale © SPA, sauna Ce Te
® Surveillance 24 heures ® Salle à manger
e Ophtalmologiste e Service bancaire _ BONNES Ch
© Entretien ménager e Chorale So
© Animateur sur place pour ® Denturologiste E 4 i Lc

toutes vos activités ® Salle de télévision VACANCES
© Service médical © Système d’alarme urgence et alarme incendie Co (CS
e Salle de billard dans chaque appartement a oo
® Visite du médecin e Piscine intérieure À TOUS LES
® Pédicure © Terrasses ensoleillées 5
 

   

Nouveau concept:éourt séjourou
convalescence,& partirde50° par jour.

Appartements Studio, 22, 32 et 4%;
Tous munis d'une salle de bains complète

    

Excellente nourriture,activités, loisirs, chaleur humaine, confort
et sécurité. Voilà nos priorités.

MANOIR SHERBROOKE Té!: (819) 822-1038 §
mm
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NOS ANNIVERSAIRES

60e anniversaire 74 ans de mariage
 

  oi Ji

M. et Mme Albert Boisvert du Pa- Arthur Corriveau et Dorilda Va-
villon Rock Forest ont fété leur chon de Fleurimont fétaient ré-
60e anniversaire de mariage le 5 cemment leur 74e anniversaire
mai 1996 en compagnie de leurs de mariage. Ils ont célébré cet
parents, enfants, petits-enfants événement en compagnie de
et arriére petits-enfants. leurs enfants: Bertha, Marcel,
Félicitations! Thérèse, Fernand, Doris. Félicita- .

tions! :

50e anniversaire Félicitations a nos parents!

M. Richard Rémillard et Mme
Anita Grégoire qui ont célébré
leur 45e anniversaire de vie   

  
Th x + amoureuse le 9 juin dernier.
4 . Lo Leurs enfants Diane, Jacques, Jo-
% \ LE hanne et Céline vous offrent
a : , 55 A leurs meilleurs voeux de bon-
i» VY.74M heur.
 

Le 29 juin dernier, Rita et Léo-
pold Lambert de Fleurimont célé-
braient leur 50 ans de vie com-
mune.

60e anniversaire

     

  

 

  

   
   

ment réunis pour célébrer le 60e célébré leur 60e anniversaire de
anniversaire de mariage de Ber- mariage le 28 juin dernier en
the-Léa et Charles Hamel. l’église Ste-Jeanne d’Arc. Les ju-

: bilaires étaient entourés de leur
famille. Meilleurs voeux de bon-
heur et de santé et longue vie.

_Noces de diamant
ee.

 
 

Le 23 juin 1996, deux soeurs natives de Ham-Sud célèbraient
leurs noces de diamant. Soixante ans plus tôt, lors d’une cérémo-
nie conjointe, Aurore et Florence Boucher prenaient respective-
ment pour conjoint Paul Fredette et Roland Pinard, également
natifs de Ham-Sud
La famille de Paul et Aurore compte 10 enfants, 27 petits-enfants
et 37 arrière petits-enfants alors que celle de Roland et Florence
compte 13 enfants, 34 petits-enfants et 18 arrière petits-enfants.
De gauche à droite sur la photo: Paul Fredette et Aurore Boucher,
Roland Pinard et Florence Boucher.
Félicitations aux jubilaires!  
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Arts et spectacles

Reno FORTIN

 

Coaticook

a fièvre du blues a gagné les habi-
L tués du bar Ailleurs de Coaticook

grice a la fougue contagieuse du
Boppin’blues band.

Sur scène récemment,pourle lance-
ment de leur deuxième disque compact
I dig my job, ainsi que pour la création
de leur tout nouveau site Internet
www.escoaticook.qc.ca/boppin/, le band
s’est payé la traite.

Le groupe de Sherbrooke, qui a vu
le jour en 1991, exploite avec ce deuxiè-
me effort une formidable palette de
genres, de rythmeset d’influences.

Le leader de la formation, le guita-
riste et chanteur Mike Goudreau, sem-
ble particulièrement fier de ce nou-
veau-né. «C’est le temps en studio
qu’on avait cette fois-ci, soit 60 heures
comparativement à 30 heures pour le
premier album», avoue le musicien.

 

Musiciens d’ici,
production d’ici

Ce tout nouveau compact, une
autoproduction sans subvention, s’avè-
re réellement un produit de la région
puisqu'il fut enregistré au studio Le
phinx de Bromptonville et que la ma-

jorité des musiciens proviennent de
l’Estrie.

 

Deux DC etInte

 

Le Boppin’blues band: Dan
Richard Bergeron, batterie.

deux harmonicistes invités Rick Weston

 

production, la formation ne peut pas

y Roy, saxophoneet trompette; Jacques Jobin, basse; Mike Goudréau, guitare et voix; Peter Brown,claviers et

 

Incidemment, la formation com-
prend, outre le guitariste Mike Gou-
dreau, Jacques Jobin à la basse, Ri-
chard Bergeron à la batterie, Dany Roy
au sax ténor et trompette, Peter Brown
aux claviers ainsi que la présence de

et Jeff Coates du groupe KGB qui souf-
flent sur une pièce chacun.

Soulignons que l’album contient
trois pièces en français ce qui demeure
un fait assez rare pour un groupe de
blues. Malgré la sortie de cette seconde

‘encore vivre exclusivement de sa pro-
pre musique. «On doit encore faire des
compromis et jouer le “classic rock”
durant l’année», confie le guitariste qui
signe cinq piècesoriginales, soit la moi-
tié du répertoire sur l'album.

 

E
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- |Le Festival de théâtre amateur
de Victo se rit du mauvais temps
Gilles BESMARGIAN
   

se passer. Si la tendance se maintient, on devrait
attirer entre 500 et 1000 spectateurs de plus que RENESES

PBVictoriaville l’an dernierensalle et sousle chapiteau.» : SOIENT

a. ; . ; Voilà comment Denis Leblanc,le président de
Le penny lompsJoueJoven de Oe la Fédération québécoise de théâtre amateur, l’or- RAGE ;
ours aux organisateurs de festivals au QUC- sanisme derrière le Festival international de théâ- 0 FORD aebec, personne ne se plaint d’une baisse

id’achalandage à Victoriaville.

«Pourles théâtres d’été ou une activité comme
e nôtre, il devient un complice dont on ne saurait

   

Photo La Tribune par Gilles Besmargian
Hier après-midi, l’Atelier-Théâtre de Granby montait sur les plan-
ches pouroffrir sa pièce Les clefs du paradis, de Reynald Tremblay.

tre amateur (FITA) de Victoriaville qui prendfin
aujourd’hui, réagit lorsqu’on lui demande de nous
tracer un bilan provisoire de la septième édition
du FITA qui se déroule par un temps maussade.Il

 

   
faut dire qu’en 1995, la canicule avait
pour ainsi dire nui au succès de l’événe-
ment.

Dans les Bois-Francs, tout baigne
donc dans l’huile. Le théâtre, les ate-
liers de formation, les spectacles de
musique, les animations-rencontre et
les matchs d’improvisation sous le cha-
piteau attirent un public correspondant
aux attentes du comité organisateur.

Pour la dernière journée du FITA
1996, M. Leblanc signale la présence de
la Troupe Les mots en main de Baie
Comeau qui, à 13 h 30, au grand audi-
torium du cégep local, jouera Les pré-
cieuses ridicules de Molière. Il y a aussi
la troupe Nouveau Théâtre d’occasion
de Brampton (Ontario) qui offrira Nic-
kel de l’auteur Dalpé-Haentjens.

Lors de la cérémonie de fermeture,
prévue pour 19 h, on procédera à la re-
mis des grandsprix du FITA.

aimà
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Les Clouspines en supplémentaires
avec Black Comedyà Lac-Mégantic
Sylvie PION
 

Lac-Mégantic

n homme, une femme... ou plutôt
U deux! Une histoire loufoque avec

pour trame de fond une panne
d'électricité qui vient compliquerla vie
d’un jeune artiste qui attend la visite
d’un client important et celle du père
de sa fiancée. Black Comedy, ‘c’est une
comédie remplie de situations cocasses
et drôles mise en scène par le comédien
Jean Belzil Gascon.

Rires et fraîcheur, c’est ce qu’offre.
en fait la troupe de théâtre amateur Les
Clouspines, qui présente en supplémen-
taires estivales cette pièce de Peter
Shaffer à l’auditorium de la polyvalente
Montignac de Lac-Mégantic.

Pour leur huitième production, Les
Clouspines nous convient à l’apparte-
ment de Benjamin Miller, un artiste is-
su des Beaux-arts qui tente de percer
dansla sculpture en misantsur l’impor-
tance du recyclage. Toutefois, la soirée
qui doit lui faire connaître la renom-
mée tourne rapidement au cauchemar
lorsqu’une panne d’électricité survient.

Du prévu et de Pimprévu...
A Timportant collectionneur Lam-

borghini et au pére de la fiancée de
Miller se joint alors une horde de visi-
teurs inattendus qui brouillent les car-
tes! S’il n’avait pas prévu la panne.
Benjamin Miller, campé par René-Paul
Lacombe,n’avait point planifié la visite
de sa voisine du dessous, apeurée, qui
vient se réfugier chez lui, le retour de
son ami Paul et encore mois l’appari-
tion subite de son ex-flamme!

Tout ce beau monde se retrouve
donc réuni dans un même appartement

plongé dans la noirceur. On découvre
alors un curieux pot-pourri de person-
nages; de la naïve fiancée au collection-
Neur sourd, sans oublier la voisine puri-
taine découvrant les vertus de l’alcool.
le père de la fiancée, un capitaine de la
Sûreté du Québec enpassent ar l’ami

de Benjamin à son ex-flamme Chloé.
Appuyée par des effets sonore et vi-

suel intéressants, l’équipe de huit comé-

“diens livre une bonne performance et
multiplie les acrobaties redondantes en
habitant totalement l’espace de la scè-
ne. Geneviève Gauthier, Chantal Veil-
leux, Guy Dostie, Vincent Morin, Na-
thalie Michaud, Pierre Paquet et
Jacques Paradis entourent ainsi René-
Paul Lacombe dans cette distribution.

C’est à la suite du succès obtenu
lors de la présentation de Black Come-
dy en avril dernier que Les Clouspines
offrent des supplémentaires, les jeudis
et vendredis 4,5, 11 et 12 juillet.

 

SECOURS-AMITIE estrie
Service d'écoute téléphonique anonyme et confidentiel

564-2323
1 800 667-3841
Besoin d'être écouté?

2 Quelqu'un est là pourtoil

    

 

- 7 jours
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À venir dès le 20 août: Miche
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Du28juin au 10 août 1996,

   

  

Mike Goudreau affirme qu’avec /
dig my job, «on espérait que l’album
sonne davantage comme le groupe en
spectacle, je pense que c’est réussi.
Pour le premier disque on était satis-
fait, pour celui-ci on est très content,
c’est plus nous autres».
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coversagéFAMOUS PLAYERS |

CARREFOUR D AL
3050 Portland SHERBROOKE 565-0366

MISSION:IMPOSSIBLEV.F. (G) Dolby
2:00-4:45-7:20-10:00

LE ROCHER (13+) Dolby 1:15-4:30-7:15-10:15
LE BOSSU DE NOTRE-DAME(G) Dolby
1:30-4:00-6:45-9:00
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ues band |
Le Boppin’blues band, qui roule sa

bosse depuis six ans sur les scènes du
Québec, se retrouve depuis quelque
temps, comme à tous les étés, avec un
horaire très chargé. Le groupe était au
Sherbrooke en blues en fin de semaine.
Il a été invité à se produire pour une
deuxième année consécutive au Festival
international de jazz de Montréal, de-
main mardi, à 19 et à 23h sur la scène
extérieure Labatt Blues. Le Bop-
pin’blues band fera également danser
sous peu le public du Festival de blues
de Drummondville ainsi que celui du
Festival de jazz de Rimouski en sep-
tembre prochain.

 

LaTribune
LE CAMELOT

DE LA SEMAINE

 

 

   

 

ANNICK BERNIER
, 4e année
Ecole St-Sébastien

St-Sébastien
Il y a près de deux ans qu'Annick a
joint l'équipe des camelots de La
Tribune. Durant ses moments de
loisirs, elle aime aller à la pêche et
faire de la bicyclette. Son projet
d'avenir: devenir mécanicienne.

 

Bravo et félicitations!

1 OO
Notre camelot de la semaine recevra un bon

d'achat d'une valeur de
*

échangeable au restaurant Pacini.

Pacini vous invite

à découvrir son
NOUVEAU MENU

2960, rue King Ouest — 821-2654
18749   

 

LA MAISON DU CINÉMA
63, KING OUEST, 566-8782
LUN. MAR. ET MERC.: 4.50$
ARNOLD SCHARZENEGGER
VANESSA WILLIAMS JAMES CAAN

L'EFFACEUR
(Agversion française de ERASER
vx “Horaire: 6h50 - 9h05

(wn Demi Moore
version ™<5:STRIPTFASE

Horaire: 7h00 - 9h2022 =
EDDIE MURPHY

ENIGSAUD
DE PROFESSEUR

THE NUTTY PROFESSOR

   
    

 

 

 

 

La Tribune

12, CARREFOUR
71} DE L'ESTRIE

1er MARATHON - CARTE COMPLETE |
_ Utilisez la carte violette distribuée dans le télé-plus du 29 j

i
yr

uin 

 

+

Horaire: 7h10 - 9h10

NICOLAS CAGE SEAN CONNERY ED HARRIS

THE ROCK
13 EN VERSION ORIGINALE ANGLAISE

Fat Horaire: 6h45 - 9h25

MRTNERTT

JORNADE,
VERSION ERANCAISEDE “TISTER"

Horaire: 6h55 - 9h15

QIRACP 88meri,ott
Version francaise de DragonHeart
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YoriBRET
. enversionoriginaleanglaise

DES MERCREDI LE 3 JUILLET
EN VERSION FRANCAISE

Horaire: 9h30

CINEMA CAPITOL
. » 59 KING EST 565-0111
MARDI et MERCREDI: S4:50

AREEUILES

a LE§GARS
IDUCABLE

 

  

  
  

 

   

      
   

    
   

   : rg, (PRCON
Lun. mar.:1h00 - 3h05 - 5h10 - 7h15 - 9n25

CINÉ-PARC ORFORD
OUVERT TOUTE LA SEMAINE!
AUTOROUTE 10 ETSS, 843-9575

SORTIE 123 (OMERVILLE)

DESLE 3 JUILLET: INDEPENDENCE DAY
DRACO LA LEGENDE DU DERNIER DRAGON (G)
avec Dennis Quaid David THEWLIS

2e film: NIGAUD DE PROFESSEUR

L'EFFACEUR (16+VIOLENCE)
avec ARNOLD SCHWARZENEGGER

2e film: TORNADE vFde TWISTER 20674
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Uneentrevue de François Gougeon

‘espoir du renouveau
ême s’il est déjà formé à la tâche
d’évêque, Mgr André Gaumond,
qui vient officiellement de débuter

son mandatà la tête de l’Église estrienne,
sait qu’il a tout un défi à relever.

Ordonné prêtre en 1961 et nommé
évêque de La Pocatière en 1985, le succes-
seur de Jean-Marie Fortier est bien
conscient de l’ampleur de la responsabilité
qui l’attend.

matière d'éducation. On le voit partout,
même dans le domaine des arts.»

Joie et espoir

Or, malgré ce constat qui porterait au
découragement, Mgr André Gaumond
voit plutôt cela comme une occasion de
relance. «Je ne désespère aucunementcar
je veux qu’au cours des difficultés qu’on

plus belle cet automne est un début de ré-
onse à la remise en question que vit
‘institution religieuse.

Vers l’avant

«Ça va faire en sorte de solidifier un
peu mieux la maison mais pas dans le sens
d’un retour en arrière, commente-t-il.
L'objectif n’est pas de revenir à des attitu-

des serviles ou d’atteindre des
 

Pas de solution miracle

«Jen’ai pas la prétention d’arri-
ver ici et de tout solutionner mais
d'apporter ma modeste part et de

PERSONNALITÉ
performancessur le taux de pra-
tique religieuse. Mais de mieux
saisir et de mieux vivre le messa-
ge de Jésus-Christ, porteur d’es-
pérance et d’une vie meilleure

 

contribuer de mon mieux à faire
pénétrer le message de Dieu», fait-il va-
oir.

Avec un taux de pratique religieuse
très bas, des églises qui se vident et une re-
mise en question profonde de l’institution
qu’il représente, Mgr Gaumond avoue
qu’il n’a pas de solution miracle à appor-
ter.

«Notre maison n’est pas plus à l’abri et
plus solide que les autres. Partout, on pro-
cède à des remises en question: auprès de
nos gouvernements, dans les familles, en

traverse, mon action pastorale soit teintée
de joie et d’espérance. Etil faut parfois de
ces chocs brutaux, comme celui que l’Égli-
se du Québec connaît depuis la Révolu-
tion tranquille, pour se questionner etvoir
la façon de relancer l’action pastorale. Je
considère même qu'il y a là quelque chose
de très sain»,dit-il.

Cet espoir, il le voit par exemple dans
la démarche synodale entreprise ’an der-
nier. Pour Mgr Gaumond,l'enthousiasme
des gens face à ce projet qui reprendra de

pourles humains.»
Globalement, il voit son action d’évê-

que comme la continuité de son rôle de
prêtre. «II n’y a pas d’école pour devenir
évêque. On ne vous envoie pas le mode
d’emploi avec la nomination. Pour moi,
mon action dans le diocèse de Sherbrooke
se situera essentiellement dans la logique
de mon rôle: de prêtre: celui d’être à
l’écoute des gens et de les guider de mon
mieux dansla foi et l’espérance. Avec mon
style et ma personnalité à moi.»    

    
       

 

H jan vous est présenté
collaboration avec ia direction-etles- gly

délasuccursalede Sherbrooke |
‘du Grotupé LaMutuelle

 

 

    

. 1650, rue King Ouest, bureau 10, Sherbrooke, Québec, (819) 569-6328
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| Moscou? «C’est comme si on restait icil»
LD) Basé à l'ambassade du Canada à Moscou depuis dix mois, Sylvain Fabia trouvé l'adaptation facile
Michel MORIN
 

Sherbrooke

retrouver Marie-Lucie Morin, Geoffrey Jo-
nes, Sylvain Fabi, Stéphanie Allard et Joha-

ne Coulombe? Rien de plus facile: au secteur
commercial de l’ambassade du Canada, à Moscou.

«Un étudiant du Québec est venu faire un sta-
ge à notre bureau de Moscou. Il était tout viré à
l’envers. Il ne s'attendait pas à rencontrer autant
de Québécois.»

D ans quel bureau et dans quelle ville peut-on

Celui qui parle ainsi s’appelle Sylvain Fabi,
deuxième secrétaire aux Affaires commerciales à
l’ambassade du Canada, à Moscou. À peine âgé
de 32 ans, Sylvain Fabi vient de passer les 10 der-
niers mois dans cette ville de 10 millions d’habi-
tants, à servir les intérêts du Canada et, surtout,
les intérêts des entreprises canadiennes qui veu-
lent soit y développer de nouveaux marchés,soit y
consoliderleur présence.

Rythme trépidant

L'expérience est inoubliable. Le travail, bien
ue soutenu et exigeant, est néanmoins trépidant.
t l’adaptation?

LE PERSONNEL DES
CAISSES DESJARDINS DE L’ESTRIE

 

A PRIS LA CAMPAGNE«À COEUR»

Entourées de responsables de la
paraissent à la première rangée

campagne dans les caisses, ap-
Mme Carmen Tremblay, direc-

trice de la Fondation des maladies du coeur du Québec, M. Al-
bert Ouellet, directeur général de la Fédération des caisses
populaires Desjardins de l’Estrie et M. Léo-Paul Bourque, tré-
sorier de la Fondation.

 

Fondation des maladies du coeur du Québec
-- trente-cinq mille six CENtS -——meccccenccancencenceus 100

Le 31 mai 1996

(35600 $
 

 
pre

1 Le personnel et les membres |
LesCalssesDesjardins del'Estrie |À 

ntouiaaes

 

Dansle cadre de la campagne de financement de la Fondation
des maladies du coeur du Québec, les employés des caisses
Desjardins de l’Estrie ont offert à leurs membres des billets de
la Loto Pro-Vie-Coeur au coût de 2,00$ l’unité.
Le mercredi 12 juin, M. Albert Ouellet, directeur général de la
Fédération des caisses populaires de l’Estrie et président
d'honneur de la campagne, remettait à Mme Carmen Trem-
blay, directrice de la Fondation, un chèque au montant de
36 500$.

Merci à tout le personnel pour son engagement ainsi
qu’aux membres des caisses Desjardins de l’Estrie

pour leur générosité. 
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«Pas de problème. Parce que c’est là (à Mos-
cou) que les choses se passent. Je parle couram-
ment la langue et le travail est tellement soutenu
qu’on n’a pas le temps de s’ennuyer, précise Syl-
vain Fabi. Même qu’onse cache les fins de semai-
ne pour avoir la paix. La seule chose, c’est qu’il
arrive souvent qu'on pense à nos parents et aux
gens que nous connaissons ici, dans le coin de
herbrooke.»

Sylvain est le fils de Richard Fabi, actuel di-
recteur général de la Ville de Rock Forest. S’il
utilise souvent le terme “on” durant la conversa-
tion, c’est que Sylvain habite Moscou avecsa com-
pagne, Jany Joyal, originaire de Rock Island.

Le couple s’est tellement bien adapté que la
ville de Moscou est devenue leur lieu permanent
de résidence. Maisil faut dire qu’à titre de deuxiè-
me secrétaire aux Affaires commerciales à l’am-
bassade du Canada, Sylvain Fabi possède les ou-
tils nécessaires pour se sentir bien partout dans le
monde, ou presque.

Enplus de parler le fran is, l’anglaiset le rus-
se, il maîtrise l'italien et se débrouille pas mal non
plus en espagnol. Citoyen du monde quoi!

Faire sa place

Sylvain Fabi n’est pas du genre à reculer au
moindre obstacle. Fonctionnaire au ministère des
Affaires étrangères et au Commerce international
depuis trois ans, il a mis le paquet afin de ne pas
se sentir trop dépaysé en arrivant en Russie.

Ainsi, il a “travaillé” pendant une année pour
- apprendre la langue russe. C’est à Ottawa, dans

l’édifice Lester B. Peatson, qu’il a reçu sa forma-

    

 

Originaire de
l'Estrie, âgé de 32
ans et parlant le
français,l'anglais
et le russe, en
plus de maîtriser
l'italien et de se
débrouiller en es-
pagnol, Sylvain
Fabi incarne bien
l’image qu’on se
fait d'un citoyen
du monde. De-
puis dix mois, il
est le deuxième
secrétaire aux Af-
faires commercia-
les à l’ambassade
du Canada, à
Moscou.    

Imacom-Daguerre par Claude Poulin

tion. Puis,il a passé 12 autres mois au pupitre de
la Russie, c’est-à-dire à s’occuper, depuis Ottawa,
desaffaires de ce pays.

Àlafin du mois d’août 1995, il a misle cap sur
Moscou, uneville qu’il espère ne pas quitter avant
deux ans.

«Là-bas, c’est un peu commesi on restait ici.
Même que ma patronne à Moscou, Marie-Lucie
Morin, est originaire de Sherbrooke. Nous avons
un bel appartement, une voiture, un travail et des
amis. Dans le fond, c’est un peu commeici. Le
seul problème, c’est que le pays est en reconstruc-
tion tant au plan politique qu’au plan commercial,
explique Sylvain Fabi. Les canaux de distribution
commencent à se former mais c’est encore très
embryonnaire. Faire des affaires en Russie, c’est
possible pour des investisseurs canadiens. Mais ça
demande du temps et de l'investissement. I] faut
compter au moins trois voyages par année, a
5000 $ le voyage.»

Le Canada, pays idéal

Ence quia trait au climat politique qui règne
en Russie, Sylvain Fabi se contentera de dire que
la démocratie commence véritablement à s’instal-
ler. Et, curieusement, le pouvoir autrefois concen-
tré au sein du seul gouvernement central com-
mence à se répartir au profit des régions.
«Sur une plus petite échelle, c’est un peu ce

qui se passe au Canada, mentionne M. Fabi.
ailleurs, les Russes voient le Canada comme

étant un idéal.»

Sylvain Fabi sera de retourchezlui, à Moscou,
le 13 juillet. D'ici là, il compte rendre visite à ses
amis qui, eux, habitent toujours l’Estrie.
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